
Nota voor de Heer JAENEN

ln bijlage laat ik U een uittreksel geworden van een
uitgebreid verslag betreffende bepaalde gebeurtenissen met betrekking tot Rwanda.
Aan de hand van ons laatste Tf onderhoud kunnen eventueel passages gebruikt worden
ais informatie bij verdere onderzoeken.
lk wens echter wei te verzoeken dat ter plaatse in Kigali in GEEN enkel geval de namen
van rwandezen die informatie doorspeelden zou doorgegeven aan eender welke
rwandese autoriteit daar dit eventuele nog in leven zijnde betrokkene of hun famille

noodlottig kan worden.
Alle verdere bruikbare informatie zal ik U doorspelen.

~

Met betrekking tot het eventueel stopzetten van de vormingen ten gunste van de voor het
ogenblik aanwezige rwandese militairen verzoek ik U mij ten gepaste tijd de
mogelijkheid te geven ~n ~gumentatie tegen zulke maatreg~ naar voor te brengen.
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Classeur 36, pièce 66

Note pour M. JAENEN

Je vous fais parvenir en annexe un extrait du compte rendu élargi concernant
certains évènements en rapport avec le Rwanda. Grâce à notre dernier entretien
téléphonique, des passages peuvent éventuellement être utilisés à titre d'informations
pour la poursuite de l'enquête.
Je désire cependant demander que le nom des Rwandais qui transmettent les
renseignements ne soit en AUCUN cas communiqué sur place, à Kigali, à quelque
autorité rwandaise, étant donné que cela pourrait être fatal pour les personnes
concernées étant encore éventuellement en vie ou pour leur famille.
Je vous transmettrai toutes les autres informations utiles.

En ce qui concerne le blocage éventuel des formations données aux militaires
rwandais présents pour le moment, je vous demande de me permettre, le moment
venu, de présenter mes arguments contre une telle mesure.
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TRADUCTION

Dès que le président rwandais eut le couteau sur la gorge de la part de la
politique belge, il fut obligé de démocratiser à la façon européenne et son
arrêt de mort était signé par sa propre délégation qui lui coupait ses ' 'opres
ailes.
Cette délégation est, ces derniers temps, anti-belge d>:
politiques de la Belgique et a fait liquider leur chef en le
des belges et obtenir ainsi un exemple.
La radio libre qui opérait à Kigali menait depuis Il
anti-belge et était sous contrôle de la même garde Pl
Les relations des faits mentionnés en annexe 1 nous
anti-belges via cette radio. Les personnes en question SL
loin dans le rapport.

trs
C)

2. L'information concernant la destruction de l'avion avec le président à bord
me fut annoncée le soir des faits vers 21.30 Hrs via la famille du Dr
AKINGENEYE qui à ce moment était en vacance en Belgique (épouse + une fille.
L'autre fille GORETTI IWIMANA est en formation en Belgique avec une bourse
de l'AGCD).
J'ai pris immédiatement contact avec le CTM à Kigali où l'on n'était pas
encore au courant de la situation.

3. L'information se rapportant au meurtre de nos Paras m'a été annoncée le jour
même de l'événement vers 14.30 Hrs de Kigali, téléphone de Mr MAKUZA,
Bertain, industriel et ami personnel.
Je suis encore resté quelques jours en contact téléphonique avec ce monsieur
jusqu'à ce que la communication téléphonique avec l'Hôtel Mille Collines où il
s'était planqué ne fut plus possible.
Diverses tentatives pour le délivrer et le mettre en sécurité sont arrêtées
suite à l'attitude de l'incompréhension totale de l'ONU qui, par manque de
compétence, refusait de mettre de telles personnes, avec informations
précieuses, en sécurité. Je ne sais pas comment va MAKUZA et s'il est
toujours vivant. Informations complémentaires concernant ce meurtre
crapuleux m'ont été communiquées par l'Officier de Gendarmerie
BUGENIMANA qui me dit que ce meurtre a été commis par ordre et suite à
l'intervention de SERUBUGA, BARANSALITSE et du Comd des troupes para
rwandaises.
Je n'ai pu en retirer d'autres informations par manque d'autres
communications et donne finalement cette information pour autant qu'elle
soit vraie. La source d'information avec ses enfants fut terminée suite à
l'assassinat de J'informatrice.
Au cours d'un entretien avec le Dr LABEU, ancien membre de la coopération
militaire à KIGALI durant de nombreuses années, il donne lui-même la même
relation des faits. Cet homme a de plus de grandes et nombreuses relations
et amis à KIGALI et mon idée est qu'il serait aussi utile de le consulter. L'on
pourrait aussi obtenir des informations complémentaires en retrouvant
Monsieur MAKUZA et en le plaçant en sécurité.



4. D'autres informations pourraient aussi être obtenues par Monsieur VAN DE
STORME, conseiller d'honneur du RWANDA à ANTWERPEN.
Etant en contact régulièrement avec lui, il s'est déclaré prêt à coopérer à
chaque enquête qu'il pourrait éclaircir au sujet de l'identité des personnes
responsables ou qui auraient exécuter ces massacres.

5. D'autres informations utiles pourraient être obtenues auprès du
CMBCTM/RWAN DA, Col VINCENT.

6. Au sujet de la liste de "l'escadron de la mort" de la garde présidentielle qui
pourrait circuler à Bruxelles, des noms de belges et rwandais qui doivent
être mis à mort, je n'ai trouvé aucune piste à ce jour.
J'essaye d'être informé via différents boursiers fidèles sur la vérité des
affirmations et essaye éventuellement par le même chemin de m'emparer
d'un exemplaire de la liste dont question ci-dessus.
En annexe, vous trouverez pour votre information une lettre datant du début
1993 au sujet d'un incident à KIGALI avec l'organisation concernée. De plus
j'ai pris contact les jours suivants avec différents rwandais qui rejoignaient
la Belgique ainsi que quelques boursiers qui auraient eu des contacts avec
leur famille sur place. Il serait aussi éventuellement possible d'obtenir des
renseignements de la part de la famille VANDOREN, des amis, qui essaient
d'entrer en contact avec KIGALI. Ces personnes donneront leur collaboration
volontaire si nécessaire. Toutes les informations que je pourrais encore
rassembler vous seront communiquées immédiatement.

7. Informations concernant personnes mentionnées :

SERUBUGA
fonctions il y ~
été . vraise~? LJJJ..d~t-
l'avion presle {Pli tp,.1JM.,-
passager de ~••fl' ~~
plusieurs repr (Jfl"'-

lJOR de l'armée rwandaise, retiré de ses
tant donné son point de vue inflexible. A
s sa fonction immédiatement après que
vu le décès du Général N8ABIMANA,
nt fait paraître son attitude anti-belge à
nnexe 1.

BARAN8ALlT8 •..... voionel médecin qui a SUIVI une spécialisation en pédiatrie
comme boursier militaire. Chef de l'Hôpital Militaire de KANOMBE. A été
démis de ses fonctions suite à l'intervention du Général N8ABIMANA et du
docteur AKINGENEYE et à l'insistance de diverses Autorités (belges) suite à
des soupçons graves qui ont été avancés sur la mort d'un médecin rwandais
qui venait justement de terminer sa formation en Belgique.



BUREAU DE LIAISON FORMATION SPECIALE
FICHE VOOR: 21Apr 94
Opsteller: Cdt L GIJSBRECHT8 Comd BLF8
Betreffende: RWANDA----------------------------------------------------------------------------------------------------------

Op het ogenblik dat de Rwandese president door het belgische politieke
mes op de keel te krijgen verplicht werd in de richting van democratisering op
europees model te gaan was zijn doodvonnis getekend en wei door zijn eigen
achterban die zichzelf gekortwiekt zagen. Deze achterban is reeds geruime
tijd anti-belgisch wegens de belgische politieke bemoeizucht en heeft het
door henzelf uitgevoerde Iikwideren van hun kopman in de schoenen van de
belgen willen schuiven om hieruit voordeel te halen. De vrije radio die
opereerde te Kigali was reeds lang met de anti-belgische campagne bezig en
stond onder kontrole van dezelfde presidentielle wacht.
8amenhangende hiermede in bijlage één van de vele anti-belgische akties
via deze radio (Bijl 1). De persoon waarom het gaat wordt later in dit verslag

besproken.
2.De informatie aangaande het neerschieten van het vliegtuig met de
president bereikte mij de avond van het gebeuren rond 2130 Hr via de familie
van Dr AKINGENEYE die op dat ogenblik in Belgie in verlof was(echtgenote +
één dochter. De andere dochter GORETTI IWIMANA is in Belgie in vorming
met een beurs van het ABOS)
ln nam onmiddellijk Tf kontakt met het CTM te Kigali waar men van de situatle
op dat ogenblik niet op de hoogte was.
3.De informatie aangaande de moord op onze para's bereikte mij de dag van
het gebeuren rond 1430Hr vanuit Kigali en dit Tf via Mr MAKUZA Bertin,
industrieel en persoonlijke vriend. Ik ben met deze man nog enkele dagen in
kontakt gebleven totdat telefonische verbinding met het hotel Mille Collines
waar hi} ondergedoken was niet meer mogelijk was. Diverse pogingen om
hem te doen ontzetten en in veiligheid te brengen is gestuit op de totaal
onbegrijpelijke houding van de UNO die wegens gebrek aan bevoegdheid
weigerden zulke mensen(met onschatbare informatie) in veiligheid te
brengen. Ik weet niet waar MAKUZA zich ophoud en of hij nog in leven ls.
Verdere informatie aangaande deze laffe moord heb ik gekregen via
rijkswachtofficier BUGENIMANA volgens hetwelk de moord zou gebeurd zijn
op bevel en door tussenkomst van SERUBUGA, BARANSALlT8E en de
Comd van de Rwandese para-troepen. Deze informatie heb ik niet verder
kunnen natrekken wegens het uitblijven van verdere verbindingen en geef ik
uitsluitend ter informatie voor wat ze waard zijn, temeer daar de
informatiebron samen met haar kinderen afgeslacht werd.
Tijdens een onderhoud met Dr LABEU, gewezen Iid van de technische
militaire cooperatie te Kigali en dit gedurende vele [aren: werd door hemzelf
dezelfde reflectie geuit. Deze man heeft eveneens enorm veel relaties en
vrienden te Kigali en het is mijn inziens geraadzaam ook hem te raadplegen.
Ook het terugvinden en in veiligheid brengen van de heer MAKUZA kan
eventueel bijkomende informatie opleveren.
4)Verdere informatie kan ook bekomen worden bij de heer Van de Storme,
ere-consul van Rwanda te Antwerpen. Regelmatig met hem in kontakt zijnde
heeft hi} mij laten kennen bereid te zijn mede te werken aan elk onderzoek dat
klaarheid kan brengen betreffende de identiteit van hen die verantwoordelijk
zijn of uitvoering hebben gehad in de vele gruwelzaken.
5) Eventuele informatie van nut moet ook te vinden zijn bi} de CMBCTM/Rw,



de Col Vincent.
6)Betreffende de lijsten vanwege het doodseskader van de presidentiele
wacht die zouden in Brussel cirkuleren ,vermeldende de namen van belgen
en rwandesen die moeten omgebracht worden , heb ik tot nu toe geen enkel
spoor gevonden. lk tracht langs diverse betrouwbare bursalen te informeren
naar de echtheid van de bewering en tracht eventueellangs dezelfde weg
een exemplaar te bemachtigen. In Bijl ter uwer informatie een schrijven
daterende van begin 1993 aangaande een incident te Kigali met betreffende

organisatie.
Verder heb ik de volgende dagen diverse kontakten met verschillende
rwandezen die belgie vervoegden evenals enkele bursalen die erin slaagden
kontakt met hun familie ter plaatse te leggen. Ook via de familie VAN DOREN,
vrienden, kan eventueel nog informatie toekomen daar dezen nog steeds
trachten in kontakt te treden met Kigali. Ook deze personen geven indien
nodig vrijwillige medewerking. Alle informatie die alzo nog zal verzameld
worden zal U onmiddellijk doorgespeeld worden.
7) lnformatie aangaande bepaalde aangehaalde personen:
SERUBUGA: gewezen stafchef van het rwandese leger, ongeveer twee [aar
geleden aan de dijk gezet wegens ziin onverzettelijke standpunten.
Is bliikbaar onmiddellijk na het neerschieten van het presidentiel vliegtuig dat
eveneens de dood van de generaal NSABIMANA ais medepassagier tot
gevolg had, in zijn funktie hersteld. Heeft reeds diverse malen zijn antl-
belgische houding laten blijken. Zie o.a. Bijl1.
BARANSALITSE: Col dokter die in Belgie ais milltair bursaal de opleiding van
pediater genoot. Hoofd van het militair hospitaal te Kanombe. Werd in de
loop van vorig jaar uit zijn funktie ontzet door tussenkomst van de generaal
N8ABIMANA en dokter AKINGENEYE en dit op aandringen van diverse
autoriteiten(belgische) wegens zware verdenkingen van veroorzaken van de
dood van een ander in Belgie gevormde Rwandese dokter kort na diens
terugkeer na vorm ing.


